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* * *

Bonne année à toi, ô Canada, notre pays, nos amours ! Loin 
de toi les horreurs et les misères de la guerre, les divisions 
intestines, les querelles de races, les chicanes de partis !

* * *

Bonne année à toi, surtout, ô race française d’Amérique ! 
Tiens-toi debout, envers et contre tous, fière, unie, pleine «l’es­
poir en la douce Providence qui veille sur toi !

* * *

Bonne année à toutes nos familles que la loi du service mi­
litaire pourrait atteindre, à celles surtout qu’elle a déjà plon­
gées dans l’inquiétude et le deuil i Aux veuves désolées et à 
leurs chers petits orphelins que le Dieu de toutes consolations 
apporte courage et résignation !

* * *

Bonne année, enfin, à vous, ô Notre-Dame du Cap, année de 
prière, de pénitence, de généreuses aumônes, de pèlerinages 
nombreux, de progrès spirituels et matériels. Bonne année 
à tous vos bienfaiteurs, vos zélateurs et zélatrices, vos abon­
nés et vos lecteurs, afin que vous soyez toujours plus connue 
plus aimée, plus invoquée, et que tous comprennent que vous 
êtes la voie la plus facile, la plus sûre, la plus courte qui con­
duise à Jésus ! A tous et à chacun bonne année 1918 !

Qu’elle soit suivie de plusieurs autres et que toutes soient 
employées le plus utilement possible pour la conquête du 
“paradis à la fin de leurs jours !”

* * *

O Notre-Dame du Cap ! daignez avoir pour agréables, en 
les appuyant de tout le poids de votre crédit auprès de l’En- 
fant-Jésus de la Crèche et en les enrichissant de votre ma­
ternelle bénédiction, ces voeux jaillis spontanément du coeur 
reconnaissant des

Gardien» de votre Sanctuaire.


